
2591 [COMMUNES] 2592
Excédant

Dépenses imputables Estimées. Réelles, desur le capital. dépenses.
Chemins de fer et canaux. $2,772,867 $3,682,774 $ 909,907
Travaux publies........... 385,700 575,408 189,708
Terres fédérales........... 100,000 130,684 30,684
Rébellion du Nord-Ouest.. 1,205 31,448 36,243
Rachat de la dette ........ 3,094,386 3,516,091 421,705
Subv. aux chemins de fer.. 1,183,428 846,721 336,707

$7,537,586 $8,783,126 $1,245,540
Pour ce qui regarde les chemins de fer et les

canaux, l'excédant de dépenses provient (le ce que
ces travaux étaient donnés à l'entreprise et de ce
qu'ils ont été poussés avec beaucoup de vigueur ;
il a fallu faire <les paiements plus tôt et plus consi-
dérables qu'on ne s'y attendait. En ce qui con-
cerne les travaux publics, l'augmentation a été
causée par une dépense de $243,334, pour améliorer
la navigation du Saint-Laurent. L'augmentation
relative au rachat de la lette provient de ce que
nous avons racheté $300,000 d'obligations émises
par le Canada à 6 pour cent, $33,000 d'obligations
émises par la Colombie-Anglaise, et des effets A et
B1; il nous a fallu dépenser plus que nous ne nous
y attendions pour le rachat de la dette, mais c'est
autant de payé sur notre dette. Quant aux sub-
ventions de chemins de fer, il est difficile d'estimer
d'une manière sûre quel sera le chiffre de la
dépense, vu que l'on ne sait pas avec quel degré de
vigueur les travaux seront poussés, ni combien de
ces compagnies pourront passer des contrats et
procéder à l'exécution le leurs travaux. Déduction
faite de la somme payée pour le rachat de la dette,
les dépenses imputables sur le capital ont été, l'an
dernier, de $5,267,035, contre $5,464,521 l'année
précédente. La dette nette était de $234,531,358
le ler juillet 1888, soit une augmentation de
$7,216,583 cette année-là. Le ler juillet 1889, la
dette nette était de $237,530,041, accusant une
augmentation de $2,998,683. Si je prends les opé-
rations de 1888-89 sur 1887-88, et que je les com-
pare avec celles (le 1887-88 sur 1886-87, je constate
qu'il y a eu en 1888-89 une augmeutation de
recettes de $2,874,408, soit de 8 pour cent, contre
une augmentation de $153,970, ou de moins de la
moitié d'un pour cent en 1887-88.

Il y a eu durant la première année une augmen-
tation de dépenses imputables sur le revenu con-
solidé de $199,339, soit de la moitié d'un pour
cent, contre une augmentation de $1,060,815, ou
de 3 pour cent dans la dernière année. Le surplus
de 1888-89 accuse un montant de $1,865,035, contre
un déficit de $810,031 en 1887-88. Les dépenses
imputables sur le capital sont un peu moindres,
pendant que l'augmentation de la dette a été de
moins de $3,000,000, contre l'augmentation de
$7,217,000 de l'année précédente. L'état suivant
démontre cela.

M. FOSTER.

1888-89 sur 1887-88. 1887-88 sur 1886-87.
Augmentation de recettes, $2,874,408,

soit 8 p. c. contre $153,970, soit près de 1 p.c.
Augmentation de dépenses, $199,339,

soit i p. c. contre $1,060,815, soit 3 p.c.
Excédant de $1,865,035, contre déficit de $810,031.
Excédant et fonds d'amortissement, $3,601,679

contre $1,129,046.
Dépenses imputables sur le capital, $5,267,035

contre $5,464,521.
Augmentation de la dette, $2,998,683 contre $7,216,583.

Si nous passons à l'année 1889-90, nous verrons
qu'il y a environ un an, j'ai estimé que les douanes
rapporteraient $2.3,900,000, l'accise $7,125,000, et
les diverses autres sources de revenus, $8,150,000,
soit un total de $39,175,000. Les recettes, jusqu'au
20 mars de la présente année, ont été comme suit :
douanes, S17,259,352; accise, $5,179,220 ; et divers,
$5,440,932 ; soit un total de $27,879,504. Si nous
supposions que, du 20 mars au 30 juin de cette
année, nous retirerons des recettes proportionnel-
lement égales à celles perçues durant la même
période de l'an dernier, il faudrait ajouter ces
montants : douanes,$6,913,819 ; accise, $1,914,737 ;
divers, $3,080,238 ; soit un total de $11,908,794, ce
qui porterait nos recettes totales à $39,788,298.
Mais, je ne puis me baser entièrement sur cette
supposition. Je constate que les recettes ont quel-
que peu diminué depuis le 1er janvier, en compa'-
raison des mêmes mois de l'année précédente, et la
somme que représenterait la continuation de cette
diminution durant le reste de l'année serait, dans
la même proportion, de $113,000. Dans la dernière
partie de 1888-89, nous avons porté au crédit du
fonds du revenu consolidé, un montant d'intérêts
d'environ $100,000, ainsi qu'un 'montant de
$375,000 de comptes ouverts de chemins de fer.
Les recettes provenant de ces sources ne seront
pas aussi fortes durant la dernière partie du pré-
sent exercice et, ces déductions faites, j'estime que
le revenu du présent exercice sera comme suit :
douanes, $24,000,000; accise $7,000,000 ; divers,
$8,200,000; soit, un revenu total de $39,200,000,
contre mon estimation de $39,175,000 faite il y a
un an.

Les dépe'nses jusqu'au 20 mars de cette année
ont été de $22,353,399. En nous basant sur les
dépenses faites l'an dernier depuis le 20 mars jus-
qu'au 30 juin, nous devrions nous attendre à une
nouvelle dépense de $13,771,778 pendant le reste
du présent exercice, si nous dépensons dans la même
proportion, ce qui porterait les dépenses totales à
$36,125,177. Je viens cependant de déposer le
budget supplémentaire pour l'exercice 1889-90. Il
est un peu plus considérable que je ne m'y atten-
dais et, par conséquent, pour plus de sûreté, je
crois que les dépenses du présent exercice ne de-
vraient pas être estimées à moins de $36,500,000,
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